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La défaite de la France contre l’Espagne est contre-nature.
Ce sont les équipes blanches qui doivent perdre. Il n’est
pas permis à une équipe blanche de gagner contre une équipe
avec des Noirs.

Les organisations internationales de football, l’UEFA et la
FIFA en particulier, ne cessent de le répéter : Il faut
mettre du Noir dans l’équipe. Tous les pays doivent mettre
du  Noir  dans  leurs  équipes.  On  ne  peut  plus  jouer  au
football avec du seul Blanc. Sinon, on est sanctionné et
éliminé.

On l’a vu tout au long de cette compétition de l’Euro 2024.

Les équipes blanches « immaculées » ont été les premières à
être éliminées dès les matchs de poules : Albanie, Croatie,
Écosse, Hongrie, Serbie, Tchéquie, Pologne et Ukraine.

D’autres  équipes  ont  suivi,  aussitôt  après  :  Italie,
Danemark, Slovaquie, Géorgie, Roumanie…

(Je ne peux pas citer toutes les équipes. J’ai une mémoire



d’éléphant atteint d’Alzheimer).

Bref,  l’Espagne  a  usurpé  une  victoire  qui  ne  devait,
règlementairement,  pas  lui  revenir.

Le  règlement  international  de  football  est  clair  :  les
équipes blanches doivent se laisser battre par les équipes
contenant du Noir.

Ce règlement a été appliqué à la lettre jusqu’à présent et
le sera toujours.

Prenez  le  match  Turquie-Pays-Bas.  Bien  que  les  Turcs
menaient 1-0 à la fin de la première mi-temps, on ne se
faisait  pas  de  souci.  On  savait  d’avance  comment  la
rencontre  allait  finir.  La  Turquie  devait  finir  par
succomber. C’était obligatoire. Elle ne se soumet pas aux
règlements des organisations internationales. Il n’y a pas
l’ombre d’un Noir sans sa composition.

Comment s’est déroulé le match France-Espagne ?

Le Didier Deschamps connaît le règlement. Il a essayé de
porter le coup de grâce à l’Espagne en réduisant au maximum
le taux de blancheur de son équipe. Il s’obligea à garder
les « faces de craie » (Griezmann, Giraud…) sur le banc de
touche  et  restait  avec  Hernandez,  pratiquement,  le  seul
Blanc de l’équipe de France. Cela sembla marcher quand Kolo
Muani (un bon Noir d’origine garantie) arriva à envoyer le
ballon dans les buts espagnols dès les premières minutes de
jeu. Un but orphelin, le premier et le dernier marqué par la
France dans cette compétition.

L’Espagne a essayé de contourner le règlement en alignant
deux éléments basanés (c’est tout ce qu’elle avait sous la
main…), mais très loin de l’épiderme imparable de nos Marcus
Thuram, Aurélien Tchouaméni, Ousmane Dembélé, N’Golo Kanté,
Dayot Upamecano, Kolo Muani…



France-Espagne  :  Pourquoi
une  si  grande  différence
de couleur ?

Mais bon, on ne va pas les citer tous. Il serait plus aisé
de citer ceux qui n’ont pas la même couleur de l’épiderme,
ceux qu’on appelle gentiment les « faces de craie ».

Pour  le  moment,  les  organisations  internationales  de
football ne se montrent pas strictes sur la couleur du Noir
qui  doit  prévaloir.  Le  bronzage,  le  métissage,  le  «
chocolatage » sont tolérés. Ces nuances sont considérées par
les instances internationales de football comme des « Noirs
non arrivés à maturation ». Mais viendra un moment où seul
le Noir « immaculé » sera accepté.

Quand ce sont deux équipes avec du Noir qui s’affrontent,
c’est celle qui a mis plus de noir qui l’emporte. C’est le
cas dans le match France-Belgique. Il a été remporté par la
France parce qu’elle avait plus de noir.

La  Belgique  fait,  depuis  des  années,  des  efforts  pour
s’aligner sur les normes internationales. Elle réalise des
progrès. Il y a de plus en plus de noir dans son équipe,
mais il faut plus.

La France, elle-même, n’a connu le succès international que
quand elle a mis du café noir dans son lait. La coupe du
monde 1998 a été remportée avec Bernard Lama, Lilian Thuram,
Bernard Diomède, Marcel Desailly, Patrick Vieira, Thierry
Henry…



La composition de l’équipe de France déroute parfois. On
n’est pas sûr que ce soit vraiment la France.

Alors que la France allait affronter la Croatie lors de la
finale de la Coupe du monde de 2018 à Moscou (la finale
d’une  coupe  du  monde  la  plus  terne  de  l’histoire  du
football),  l’ex-défenseur  et  sélectionneur  de  la  Croatie
(2012-2013),  Igor  Stimac,  s’était  révolté  :  «  Nous
affrontons la République de France et le continent africain.
Ce sont les 11 meilleurs, les plus talentueux, parmi un
milliard de personnes, alors que nous ne sommes que quatre
millions. »

« La France et le continent noir » ont bien évidemment
dévoré la blanche Croatie (4-2).

Pour  le  moment,  il  n’est,  bien  sûr,  pas  question  de
disqualifier l’Espagne, mais elle sera mise en demeure de
présenter aux prochaines compétitions une équipe conforme
aux règlements internationaux de football.

Avec beaucoup de noir et du bon noir.

Messin’Issa


